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L'ON a frôlé le pire, 
jeudi dernier, au PK 
18, dans la zone ap-

pelée Amanguier à Bikélé. 
Un camion immatriculé 
BS-026-AA, servant au 
transport de sable et en 
provenance de Ntoum, a 
freiné brusquement au mi-
lieu de la chaussée.
Le conducteur de ce ca-
mion dépourvu de rétro-
viseurs et dans un état 
mécanique visiblement 
défectueux, n’aurait pas 
vu le petit véhicule de 
marque Toyota Corolla 
qui le suivait, avec quatre 
personnes à son bord. Le-
quel n'a pas pu éviter de 
percuter le gros-porteur 
par l'arrière. Bilan : deux 
blessés, le chauffeur et le 
passager assis à l'avant du 
Toyota Corolla, du reste 
fortement endommagé.
Selon des témoins, le bilan 

aurait pu être plus lourd 
si, dans un ultime réflexe, 
le chauffeur du Toyota 
Corolla n'avait pas tenté 
un freinage forcé, rédui-
sant considérablement la 
course de son véhicule. 
Les mêmes témoins affir-
ment que le conducteur du 
camion, un ressortissant 
malien, ne possède pas de 
permis de conduire.
Après  s a  d angereus e 
manœuvre, ce dernier a 
été mis en lieu sûr par ses 
compatriotes. Les poli-
ciers (du commissariat de 
Ntoum) en faction dans la 
zone ont été saisis. Mais les 
riverains pensent qu'il y a 
peu de chance qu'il y ait 
une suite judiciaire à cet 
accident de la circulation, 
d'autant que ces mêmes 
policiers auraient des 
atomes crochus avec des 
transporteurs de matériaux 
de construction opérant 
dans le secteur.

Deux blessés dans un ac-
cident à Bikélé-Amanguier

Abel EYEGHE EKORE
Ntoum/Gabon

LES habitants de la 
zone située à l'en-
trée de la commune 

de Mandji, dans le dépar-
tement de Ndolou, ont 
été perturbés dans leur 
quiétude, dans la nuit 
du dimanche 22 au lun-
di 23 novembre, par les 

barrissements d'un trou-
peau d'éléphants. Et c'est 
le matin que des jeunes 
gens, en se rendant au ci-
metière municipal pour 
aménager un caveau en 
vue d'un enterrement, 
ont découvert l'horreur : 
de nombreuses sépultures 

ont été détruites durant la 
nuit par les pachydermes.  
D'après des témoignages 
concordants, les éléphants 
ont saccagé des tombes 
construites sommairement 
et leurs accessoires, mais 
ont épargné les mausolées 
et les sépultures soigneu-
sement bâties. Au regard 
de ce spectacle désolant, 
chacun y est allé de son 
commentaire. De quoi 
rappeler que le conflit 
" homme-faune " n'en finit 
pas de faire parler de lui 
dans notre pays. Face aux 

menaces constantes des 
braconniers et la destruc-
tion de leur habitat pour 
cause d’exploitation fores-
tière, les éléphants migrent 
de plus en plus vers l'envi-
ronnement immédiat des 
êtres humains, entrant 
ainsi en conflit avec ces 
derniers. Ce qui se passe 
actuellement dans le dé-
partement de Ndolou en 
est la parfaite illustration. 
La présence active de plu-
sieurs sociétés forestières, 
pétrolières et agricoles a 
favorisé la migration de 

Des 
éléphants 
détruisent 
des tombes 
à Mandji

Félicien NDONGO
Mouila/Gabon

cette espèce animale, in-
tégralement protégée, vers 
les zones habitées par les 

hommes, où ils dévastent 
leurs cultures vivrières et 
maraîchères.

De nombreuses tombes endommagées après le 
passage des éléphants à Mandji.
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